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ETPOT AGE RS. . Partie . 129
On envoye des prunes d ' Abricot de Tours à Paris par les chevaux des Meſſa -

gers avec une bien plus grande prẽcaution , car on les mets dans des bottès pleines
dt᷑hoũiate , & chacune envelopee encore ſeparẽment d' hoũate , mais cet expedient
eſt cher , & n' en fait guẽres venir tout dun coup .

Les Fraixes etant pareillement rangées en fagon de dos de bahu dans des paniers
faits exprẽs , & garnis de feuilles dans je fond , & tout autour , on ſe contente de
les couyrir d ' un petit linge fin mouillé , & on en porte comme cela pluſieurs dans
des paniers , ou dans des inventaires couverts de quelque grand linge ſuivant la
grandeur de ces paniers .
On tranſporte le Raiſin ſoit Muſcat , ſoit Chaſſelas , ſoit Corinthe de la meme
fagon à peu pres que jay cydeſſus marquẽe pour les Peches , ou mẽme avec moins
de precaution : car il n' eſt pas trop neceſſaire de ſeparer de feuilles chaque lit en
particulier .

On envoye quelquefois du Muſcat dans des Provinces fort éloignẽes , & on les
met dans des caiſſes pleines de ſon , & portees pat des chevaux , ou des mulets , en
ſorte que les grapes ne ſe touchent point lune l ' autre , mais c' eſt une depenſe qui
quĩ ne ſe fait que pour des Roys , ou de fort grands Seigneurs .

Pour le tranſport de nos principaux fruits , quand il n' eſt queſtion que de les en -
oyer à une journée au plus , je me ſets volontiers de certaines hotes quarces divi -
ſees en dedans par plufieurs etages qui ſont Eloignes Pᷣun de lautre autant quẽ' il le
faut pour ranger nos corbeilles pleines de fruit ; ces kotes ſont ou d ' orier bien ſer -
rE , & cela etant iln ' j faut point d' autre envelope pour les garentir de la poudre des
chemins ou d' oꝛier à claire voye , & cela etant il leur faut une envelope de toile ci -
rẽe , &de plus ces hotes s : ouVrent ou pat dehors en forme d ' une petite armoĩire , ou
par deſſus , & cela ẽtant on commence à garnir /ᷣetage du fond tout le premier , on
abat enſuite un petit oouvercle qui en meme temps ſert de cloture pour ce premier
Etage , & de fond , ou planché pour le ſecond , &ainſi juſquꝰau derniet den haut ;
on y met , quand on veut , une petite ſerrure , ſur laqueile on afait faire deux clefs ,
Vune demeurant à ceux à qui les fruits ſont enoyen , & l ' autre àceluy qui les enwo -
ye , moyennant quoy les fruits font leur voyage en toute ſeureté .

HoαEH HRFEuA LEX .

Des ſerres , ou Eguilerics .

8
dans la ſaiſon que les Potagers charment le plus par la verdure , & par la pro -
pPrietẽ qui les embeliſſent , il eſt cependant vray de dire que ce ſolit les Fruits qui

en font la principale beauté , de quel avantage , ou plũtòt de quelle conſolation lie
doivent point ètre ces fruits , quànd au fort d ' un Hyver triſte , & melancolique on
en ttouye une aſſeꝛ honnẽte proviſion , & qu ' on sen trouve mème de beaucoup

què ceux , que IEſtẽ a fourni ; il nꝰen faut pas faire les fins , les fruits font
une des plus fortes paſſions de tous tant que nous ſommes , qui croyons

rs que , comme ils ſont delicicux au goũt , auſſi ſont : ils utiles à la ſanté ;
cius qui nous doivent donner des regles contre les infirmitea , bien loin de

combattte cette opinion , L' etabliſſent comme infaillible , & ſouvent ordonnent
Tuſage des fruits comme des remedes ſouverains ; de - là vient que , pour ainſi di -
re , eſt auſourd ' huy la mode d' ẽtre curieux de fruits , &que tant de braves gens ſe
font honneur de marquer de Pempreſſement à en elever ; la nature prend , ce ſem -
ble plaiſit à favoriter cette curiſitiotè , elle produit tous les ans grande abondance de

Tome II . R fruits ,
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fruits , nous n ' en avons que trop l ' Eſté ; PAutomne en fournit ſuffiſamment ,
mais la difficulté eſt d ' en avoir pour l ' Hyver , qui el aiſon morte , &infer -

tile , il ꝰᷣagit donc ſur tout de ſcavoir garder de mauvai une ceux qui ne ſont
bons que long - temps aprés ètrè cueillis , ils ont un grand yoyage à fair
flilant ils ont beaucoup de hazards à courre , il faut non- ſ
ſoigneux , mais il faut auſſi un lieu qui ſoi mement propre à les conſerver ;
nous avons à combattre d ' un cõtẽ le froid qui dẽtruit ceux quꝰil peutattein
de Pautre nous avons à empëcher le mauvais goũt , qui peut deshonorer ceux que le
mauvais temps n' a pas gàtè ce lieu sĩappelle tantõt ſerre , & tantòt fruiterieʒſaus dou -
te qu' il aſes regles , & les conditions , puiſqu ' il eſt ſi utile , & quꝰil doit produire de ſi
bons effets ; vray - ſemblablement je dois eonnoſtre ce qui en eſt , veu la grande ,& an -
cienne aplication que j ' ay en fait de Jardins , & par conſequent je ne manquerois
pas d' ëtre blämé , ſi je ne m' etudiois àdire ici ce que imon experience mẽa appris à
Eẽgard des ſerres , ſoit pour Eviter les defauts quꝰony peut craindre , ſoit pour par -
venir au ſuccẽs quꝰon y doit eſperer .

Que les auires curieux , dont le nombre eſt ſi grand , vantent tant qu' ils vou -
dront leurs cabinets , qu ' on invite tout le monde àles aller voir , qu ' on prenne
lOin dꝰen faire de riches deſcriptions , je n ' y trouve rien à redire , je ſuis meme
des premiers à les vanter , je les viſite avec un ſingulier plaiſir , & me recrie vo -
lontiers ſur ce qu ' on y voit de merveilleux non ſeulement à raiſon de la matie -
ren mais auſſi à raiſon de la main qui Sy eſt ſignalẽe ; qu ' on vante dond tant
qu ' on voudra cet amas de miracles de lArt , mais qu ' au moins on laiſſe au curieux
de Jardinage la liberté de vanter ſa Fruiterie qui fait ſon cabinet ; ce n' eſi pas
qu' il ait ny Originaux , ny Antiques ày montrer , dien loin de - là , il n ' yfait voir
que du Moderne tout pur , mais ce ſont des modernes excellens , C' eſtà dire
que ce ſont des productions de la nature , qui ſe renouvelle, ; &ſe rajeunit tous les
ans ; productions qui ne ſont veritablement pourainſi dire qu ' autant de copies des
premiers Ouvrages qu' elle a faits à la naiſſance des temps , mais qui cependant
ſurpaſlent le met ite de ces originaux , parce què cette nature ay ant etẽ dabord
charmèc de la beauté de ſes premiers coups d' eſſay Seſt pleuẽ à les repeter autant
de foiĩs qu ' elle a peu , comme ſi en effet elle sꝰetudioit à faite toũjours de mieux
en mitux , juſques là meme quꝰelle ſe laiſſe un peu conduire à la Culture , voyant
certainement qu ' elle contribuè tout de bon à la perfection de ſes niouveaux
enfans .

Cela etant on ne peut , ce me ſemble , diſeonvenit que ce cabinet ne merite
d' etre veu , & dans la verité y a- t - il rien de plus agreable à voir que cette ſerre , oũ
dès l ' entrée de la porte on decouvre premierement une maniere de chambre bien
tournée , & dont la grandeur eſt proportionnèc au beſoin qui Pa fait faire , ou on
dẽcouvre enſuite une belle table rebordee qui occupe le milieu de la place , & elt
commode , & neceſſaire pour dreſſer les corbeilles ou pourcelaines qu ' on veut
ſervir , oulon dẽcouvre enfin les quatre murs garnis , de voir cette ſerre de table -

4tes bien ordonnèes , ces tabletes dans lAutonne & lHyver chargẽes de beaux

1

fruits ; ces fluits diverſement place2 avec des étiquetes volantes, pou n
leur eſpece , & leur maturité par raport à la ſuite des mois , ainſi voit - on les B

gamotes en un endroit , les Virgoulés en un autre , làles Ambretes , icy les Epi -
nes , Ià les Leſchaſſeries , ici les Saint - germain , Ià les Bon - chrétien , ici les Bu -
i „ là les Poites à cuire , ici les Pommes avec les mémes diſtinctions des Poires ,

ruits tombez , ici ceux qui ont ẽté bien cueillis ; la ceux du Nord , ici ceux
s bons Eſpaliers ; là ceux des Arbres de tige , ici ceux des Buiſſons; Ià les fruits

meurs dans un tel mois , ici ceux qui ne le ſont pas ſi - tot , &c . avec cet ordre per -
petucl que ceux qui ont atteint leur maturité ſont toũjours à portẽe tant pour la
main , que pour la veuè , & que les autres qui nele ſont pas ſont encore logeꝛ plus

haut



EFFRYFPOFAGRRS . V. Pa 1311 3 3 4 1 ＋ 4 N 7 —72haut , Ceſt à dire ſur des tabletes plus &levẽes , & Ceſt Ià qu' ils attendentla ſaiſon
qui les doit meurir , & par conſequent ! es faire deſcendre à la place de ceux quꝰon ne
Voit plus ; ils ont dilparu ces premiets aprèsavoir fait leur devoir , & fini leur car -
riere . mais en voicj dautres qui ſont tour prẽts à leut fucceder, & de venir pour
ainſi dire chacun à leur toutſervir le quattier qui leur eſt deſtinẽ .

Enfin cette largeſſe que nötre curieux fait à ſes amis ( car il aime ſur tout àdonner
de ce qu' il a) n' a-t. elle point quelque privilege qui Eleve le merite de ſon cabinet au
deſſus des autres , dont on ne raporte que de limples idẽes , & oũ bien loin qu ' ony
faſſe des liberalitez⁊ , tout au contraire le curieux fait profeſſion d᷑tre ferré ; il n ' en
vient jamais à faire montre de ſon treſor que malgtẽ qu' il en ait „ oOn n' appercoive en
lui un fonds d ' inquietude qui vient quelquefois de la peurd' etre volè , nuis Pluscommunẽ ment de la peur de n ẽtre pas crũ auſſi riche , qu' il le pretend .

Venons maintenant àetablir quelles ſont les principales conditions d ' une bonne
Fruiterie ; il me ſemble que la premiere conſiſte à etre impenetrable A la gelée ; le
gros froid , comme nous avons dit ſouvent , eſt lennemy mortel des fruis , ceux
qui ont ẽtẽ une ſois geleꝛ, ne ſont plus bons qu' d jetter.

Il sꝰenſuit donc pour la ſeconde condition , que cette Fruiterie doit tre expoſẽeſur tout au Midy , ou au Levant , ou du moins au Couchant Lexpoſition du Nord
Iuy ſeroit tres - pernicieuſe .

IIs ' enſuit pour troiſiẽme condition mque les murs de cette ſerre doivent ètre pour
le moins devingt - quatre pouces dẽpais , une moindre Epaiſſeur ne garentiroit pasde la gelée .

II S' enſuit pour quatriẽme condition , que les fenëtres outre les paneaux ordinai -
res doivent avoir de fort bons chaſſis doubles , & ſur tout de papier , & qu' ils
ſoient bien calfeutreꝛs , & quen mẽme temps il y ait une double porte pour l ' en-
trẽe , en ſorte que jamais dans les temps du peril lair froid de dehors ne puiſſe avoir
liberté d' entrer , car il detruiroit Pᷣair temperẽ qui eſt de longue main au dedans ,
on ne ſcauroit icj avoir trop de prẽcaution , il ne faut quune petite ouverture ne -
gligẽe , pour faire en une nuit de gelee un deſordre infini ; je nẽaprouve nullement
du on faſſe du feu dans la Fruiterie , & cela par les mẽmes raiſons , que jay aſſe⁊
amplement etablies dans le Traité des Orangers .

Avec toutes ces conditions , qui peut - ᷑tre n ' ont pas ẽtẽ aſſeꝛ exactement obſer -
vẽes car la choſe eſt tres: difficile, on ne peut , & on ne doit avoir Peſprit en re -
bos , à moins d ' avoir au dedans de la ſerre un petit vaiſſeau plat plein d ' eau ,
ceſt une ſentinelle fidele & incorruptible , qui doit donner avis de tout cc
qui pcut nuire ; ſi cette eau ne gele poiut , il n' y a rien à faire , mais ſi elle vient à
geler tant ſoit peu , il faut auſſi - tot courir au remede , les froids des mois de De
cembre 1670 . 1675 . 1676 , 1678 . celuy de Janvier , & Frevier 1679 . & ſur
tout celuy de Decembre 1683 . & de Janvier 1684 . qui de la derniere repriſe a du -
rẽ ſans relàche un mois entier , doivent ſervir d ' une grande inſtruction dans cette
matiere , il a falu ètre bien ſoigneux & bien prevoyant , pour nes ' y pas laiſſer at -
traper ; un bon grand Thermometre placè en dehors à l ' expoſition du Nord elt
icy tres neceſſaite ; il faut juger que le peril eſt grand , quand deux nuits de ſuite
ce Thermometre continuẽ d' ètre au cinquiéme , & fixièẽme degré , & meme au
ſeptiéẽme , & huitième , une premiere nuit peut n ' avoir point fait de mal , une
deuxiẽme doit faire tout craindre , & ainfi des le lendemain d ' une premiere nuit
facheuſe ſervousnous be bons matelas , ou de bonnes couvertures de lit bien ve -
lues , ou de beaucoup de mouſſe bien ſeche , pour y mettre nos fruits ſi bien à
couvert , que la gelée ne les puiſſe atteindre , & mème ſi nous avons une fort
bonne cave , faiſons les y porter , pour ne les y laiſſer que pendant le gros froid ,
& en tous ces cas prenons ſoin de remettre ces fruits dans leur ſerre ordihaire , des
que le temps eſt radouci , & continuons d' oter ceux qui ſont meurs , & ceux

qui

8
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qui ſe gatent , la pourriture eſt un des facheux accidens à craindre , pendant que
les fruits ſont hors d' etat de pouvoir ẽtre ſouvent viſiteʒ Pun apres Lautre .

Aprẽs nous ètre munis contre le froid , il faut nous etudier à defendre nos fruits

du mauvais goùt , & C 'ꝯ eſt icy la cinquiẽme condition ; le voiſinage du foin , de la

paille , du fumier , du fromage , de beaucoup de linge ſale , & ſur tout de linge
de cuiline , &c . Tout cela eſt extrẽmement à craindrè , & ainſi il faut , que notre

ſerre en [ Dit tout - à - fait Eloignẽe ; un certain gout de renfermẽ avec une odeur de

pluſieurs fruits mis enſemble font encore un grand deſagrẽment , & partant il faut ,

que non ſeulement la ſerre ſoit bien percce , & aſſeꝛ ẽlevee , une élevation de dix

à douze pieds en doit faire la juſte meſure , il faut auſſi tenir ſouvent les fenetres

ouvertes , Ceſt à dire auſſi ſouvent que le grand froid n' eſt point à craindre , ſoit la

nuit , ſoit le jour , un air nouveau de dehors , quand il eſt bien conditionnẽ , fait

des merveilles pour purifier , & rẽtablir celuy , qui eſt renfermè de longue main .

Pour ſixiẽme condition je croy pouvoir dire , que tant la cave que le grenier ne

ſont pas propos , pour fairè une ierre , la Cave à cauſe d ' un goũt de moiſj , & du -

ne chaleur humide , qui en ſont inſeparables , & font une grande diſpoſition à la

pourriture ; & le grenier à cauſe du froid , qui peut aiſẽment penetrer au traver de la

couverture , & ainſi un rez - de - chauſſẽe nous accommode tres - bien , ou tout au

moins un premier etage accompagnè de logemens habitez deſſus , deſſous , & aux

cotez .

Joint à cette ſixime condition , que la ſerre doit etre ſouvent viſitẽe de celuy , qui
en eſt chargẽ , ce qui n' arrive point , quand au lieu dtre à main ; cꝰeſt à dire d' etre

commodement piacẽe , on na pas facilitè d' y aller , parce qu' il y a ou trop à mon -

ter , ou trop à deſcendre .
La ſeptiẽme condition demande , qu' il y ait beaucoup de tablettes tenant , &

enchaſſees les unes dans les autres , afin d' y loger les fruits ſeparẽment les uns des

autres , les principaux daus le plus beau coõte , les Poires à cuire dans le moins beau,
les Pommes encore faiſant bande à part : la diſtance raiſonnable de ces ta

doit ètre de neuf à dix pouces avec une largeur raiſonnable de chacune , je les veux

d' ordinaire de 17 . à 18. pouces , pour y en loger beaucoup enſemble , & en voir

auſſi beaucoup d ' une ſeule veuẽ .

ſe veux auſſi pour huitième condition , que les tablettes ſoi

vers la partie de dehors , C' eſt à dire d ' environ trois pouces d

qu' elles ſoient bornẽes d ' une petite tringle d ' environ deux d

cher les fruits de tomber ; on ne voit pas ſi bien d ' un coup d' œil t

ne tablette , quand elle eſt de niveau , que quand elle eſt, con

de , & ainſi on ne Sappercoit pas ſi aiſement de la pourtiture , qui ſurvient à

quelques fruits , & ſe commmunique à leurs voiſins , quand on n ' j remedie pas d' a -

bord .
Cette pourriture à craindre oblige pour neuviẽme cond

on viſite au moins chaque tablette de deux jours l ' un, pour
re à tout ce qui eſt gaté .

Et oblige pour dixiẽme condition , que les tablett

choſe , par exemple de mouſſe bien ſc „ Ou d' enVire

afin que chaque fruit poſẽ ſur ſa baʒe , me il doit ,
ou de niche particuliere , qui le droi

voiſins ; car enfin il ne faut poi

pre , &plus agreable de les
voi

partie , odeſt Pœil à LOopp
le cõtè .

Je demande pour derniere condition , qu' c
er ſouvent nõtre ſerre , d ' en òter les toiles d' ai

en
2

1
11

oigts , pour
Ous les fruits d ' u-

ame je la deman -

1

1eEle meéle couchés ſurque de leOſite de la queuẽ , ꝗ

uee , d' y tenir de petits pieges
Contre



ET POTAGERS V. Partie . 133
contre les rats , & les ſouris , & mème il n' eſt pas mal à propos d Ylaiſſerquelque
entrẽe ſecrette pour les chats , autrement on a ſouvent Laffliction de voir les plus
beaux fruits attaquẽs par ces maudits petits animaux domeſtiques .

Cette ſerre , dont l ' intention a ẽtẽ particulierement pour les fruits d' hyver , ſert
auſſi fort utilement, & pour ceux d ' Automne , ſoit Poires , ſoit Raiſin , & pour
ceuxd' Eſté , loit Peches, Pavies , Prunes , &c. ceur- ey àmon grẽ etant comme
J ' aydit cy - devant, beaucoup meilicurs un jour apres avoir etè cueillis , que le jour
mème qu ils Lont ẽté , ils acquierent dans la ſerre un certain frais , qui leur ſied

merveilleuſementbien , &qu ils ne ſcauroient avoir , pendant qu' ils tiennent aux
Arbres .

Or comme generalement parlant les fruits dignes de notre curieux , ne viennent
dans la ſerre que

le
ils ont acquis P' une des deux maturités , qui leur coneĩen -

nent , feavoir pour les fruits d ' Eſté la maturitéè prochaine , qui les fait expedier en

peu de jours , & pour les fruits d' Automne , & d Hyver la maturité eloignée ,

qui les fait garder long - temps ; les uns moins , les autres plus , &dbailleurscomme
cꝰeſt la maturitè prochaine , qui eſt de plus grande conſequence , tant pour ces bons

fruits , qui perir oient miſerablement , ſi on ne ſcavoit les prendre à4 point nommẽé,
que pour le mafttre , qui verroit devenir inutiles ſes peines , ſes ſoins , & ſes eſpe⸗
rances , s' il ne Tavoit; comme on dit , prendre en cecy Thearc du Berger; ils ' en -
ſuit de la qu' il faut achever de donner icy les marques infaillibles Jui peuvent faire
connoĩitrè cette maturité : j ' ay cy - devant expliquè celle de la plũ - part des fruits ,
qui ne paſſent pas F& Octobte , ſcavoir pour le reſte des Poires
dEſtè , le reſte des Prunes , les principales Pèches tardives , & les Pavies tardifs
&c . il reſte à parler des Poires d ' Octobre , & des autres , qui ſe gardent depuis 14
R

Oulleints juldues à Paſques , & au delà .

eõVertelongue , les Beurré, les Poires de Vigne , les Meſſire - Jean , les Su -

crẽ - verd , &c . &apreès elles les Petit -oin, les Lanſac , les Marquiſes , les Berga -
mottes , les Amadottes , & meme les Befderi, & les groſſes queuẽs , &c . ſont
les premieres, quidoivent paſſer pendant le mois de Novembre ; le pouce , com :
me nous avons dit , pour les Beurté , Vertelongue , Sucré - verd , Kautres qui
ont commencẽ de meurir en O &Cobre , fait ſortir de la Serre ce qui vient à meur ir

chaque jour , à celles - cy , . Cavoir aur Petit - oin , Marquiſe , Roufſcline Lan⸗ -
fAC, &C.

Parce que ce ſont encore Poites tendres K&le coloris blan qui ſe
forme dans le peau des Jean , & le fond Ja0une des Amadottes , Groſſe -
queuẽ , Beſideri , &c . & ᷑humiditè ſur la peau des Bergamottes aec un peu de

jaune qui sy declare 5 Sree la ſont des marques certaines , qui enſeignent ſans au -
cune action de pouce ce que nous voulons ſgavoir de ces dernietes ſortes de fruits
il n ' eſt queſtionque de les examine r toujouurs , ou au moins de deux jours Tun , &

cettè tegle de reveuẽ pour la maturitè doit orre ſuivic dans les mois fuiyans pour
zutres fruits , qui ceſtent , afin de ne rien perdre de tout ce qui commence à

arquer , cette reyveuẽ Etant de plus neceſſaire pour ùter ceux , qui vien -

e - bonne , Eſpine - d' hyver, Ambrette , Leſchaſſerie , Saint - Ger -

5 meme les Martin - ſE
5

& Bon - Chré 8—5 d Eſpagne , avec les
Aß ſoit 10

ſoit rouge , ſoit blanc , 5 Pom -

me quelques Api , * quelques Re)

zaniere dein Prellomentà mcutir ,
u , il ſe mele un peu de jaune , &

ger , que ſi le pouce en faiſant ſa 50 ne 85

r , mais 15
—5A , il ne les faut pa la

nbruit de proche à ceux . qui les

draindre en 8 ſortes de Poires , du cõtè du d
R 3

le moisde D

mieres
—. —

pas ,



134 D. E Sπα Dse RRKGHTTRRS

molir , auquel elles ſont ſujettes , & ſans doute qu ' elles ſurprennent ſouvent

ceux , qui ne les examinent pas rigoureuſement tous les jours .
AP ' égard des Martin - ſech & des Bou - chretien d ' Eſpague , il en eſt de mème

dans ce mois de Decembre , que ce que je diray dans Ie mois de Janvier pour le
Portail , tout aufſſi - tõt qu' il paroĩt quelque tache de pourriture en quelquestunes ,
on peut hardiment les attaquer toutes , leur temps eſt venu , & elles ſont menacèes
de paſſer bien⸗tõt à la pourriture , avec cet avantage cependant , qu ' elles ſe main -
tiennent aſſea long : temps en ẽtat de parfaite maturitẽ .

Les Capendu , les Fenouillet , & les Reinettes declarent leur maturité d ' abord ,
qu ' elles deviennent extrẽmement ridèes , les Api declarent la leur , quand ce qu ' el -
les avoient de couleur verte ſe changè en jaune :

Les Calvilles commencent ce ſemble à devenir plus legeres , & leur pepin à ſe

detacher , & à ſonner en les ſecoũant , quand elles viennent à meurir , elles ſe peu -
Vent vanter d' ẽtre long - temps bonnes , auſſi bien que les Reinettes , qui ont jauni
ſans ſe rider , & ce ſont des qualite⁊ admirables en ces ſortes de fruits .

Pavertis icy , qu' il ne faut pas ſe rebuter à tàter fort ſouvent les Poires tendres ,
& fondantes de cette ſaiſon , les pareſſeux , & negligens tombent à cet ẽgard dans de

grands inconveniens .
Les fruits , qui ont reſiſtè au pouce pendant les mois de Decembre viendront en -

fin à luy ceder chacune à leur tour dans ſes mois de Janvier & F&vrier , bien entendu

que les épincs - d' Hyver , qui méme dans ces mois - cy ne peuvent parvenir à chan -

ger un peu de couleur , deviendront pàteuſes , & inſipides , en un mot perironr ſans
avoir pii achever de meurir , perte cruelle pour nòtre curieux , car en veritè c' eſt
une des meilleures Poires , que nous ayons .

Fay fait des obſervations importantes à ſon Egard , & de quelques autres pareil -
lement dans le Traité du choix , & de la proportion , &c .

Les Loũiſe bonne ne jauniſſent guetes , non plus que les Vertèlongues de Sep -
tembre & Octobre , mais elles ſe rident , & deviennent douces , mouëleuſes , &

agreables au toucher .
IIl y a beaucoup d' Ambrettes , qui molliſſent , devant que d' avoir jauni , & cœ

ſont particulierement celles , qui ſont venuès au Nord , ou en Buiſſon , & ſur
tout à des Arbres greffẽs ſur franc , &trop touffus , celles - cy , auſſi - bien que tou -

tes les autres des Eſpaliers du Nord , ont particulierement beſoin de ſucre , pour
corriger le deffaut de bon goũt , qui leur manque, ; ſans que pour cela elles ceſſent
d ' avOir bien de leau .

Les Gros . muſc d ' hyver , & les Portail ont quelques amis , lun & b' autre ſe moc -
quent de l ' habiletẽ du pouce , mais la couleur jaune des premieres , & un peu de ri -
des , oude pourritures aux autres , invite leurs partiſans à ſe ſervir de leur merite ,
quel qu' il ſoit .

Un des principaux ſoins , que je prends en rangeant mes fruits dans la ſerre , eſt
non ſeulement de mettre chaque eſpece en differentes tablettes , ou ſi j ' en mets
plufieurs ſur une mème , elles y ſont diſtinguẽes par des ſeparations de tringles ,
mais auſſi de faire cette diſtinction parmi les fruits dune meme eſpece , que premie -
rement les fruits tombeꝛ avant le temps ( car je ne les abandonne pas ) ont un lieu

particulier , & hors de veuè ; ils ſont ſujets à tre vilains à voir , en ce qu' ils ſe ri -
dent beaucoup , veritablement les uns plus , les autres moins , & c' eſt à meſure
qu' ils ſont tombez plũtõt , ou plütard ; mais d ' ordinaire ils meuriſſent enfin , &
o' eſt aſſen long· temps aprés les autres de leur eſpece ; je ne puis mempècher de
leur rendre cette juſtice , & de dire , qu ' aſſe 2⁊ſouvent ils ont une bonté parfaite
ſous une peau fanée , vilaine , & ridẽe , & particulierement ſi leur cheute n' eſt que
d ' environ un mois devant le temps de la cueillette ordinaire .

En ſecond lien , les Poires de Buiſſon ſont à part , celles des bons Eſpaliers le ſont

Je
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Jene manque pas àſuiyre cet uſage pour les fruits des Arbres de tige , & pareille -

ment pour les fruits des E ſpaliers infortunez , qui ſont ceux du Nord , paree que re -
gulierement les fruits des bons Eſpaliers meuriſſent les premiers ; ceux des Buiſſons
vigoureus les ſuiyent avec cet ordre , que ceux des Buiſſons greffes ſur coignafſietmarchent devaut ceux des Buiſſons greffẽs fur franc , & que ceux des Arbres mala -
des precedent les uns & les auttes .l its

des Arbres de tige ſuccedent , & quelquefois meme ſe mélent àfin les frui
ceux là , & ſont les meilleurs de tdus , maxime univerſellement vraye , à la reſerve

es Prunes , & des Figues , comme j ' ay deja dit ailleurs , les fruits du Nord , com -
me de raiſon viennent à meurir les derniers .

Les Bons - Chrétien d' Hyver avec leur chair caſſante , & les Colmar pareillement
avec leur ehaſr tendre laiſſent pafſer devant elles toutes les Poires à cha Beurrée ,
pendant ce temps l les autres ſe mettent à jaunir , &en jaunilſant à meurir , & à ſe
rider ſi peu que tien vers la queuè : quand ſe Bon - chrẽtien eſt Parfaitement meur ,la chair en eſt preſque fondaute , & quand il nꝰeſt pas aſſeꝛ meur , il demeure extrè -
mement pierteux , ils ' en conſerve juſqu ' en Mars & Ayril ; les Bugi , & les Saint
Leꝛin , &Iles Martin - Sire 8

joign
ent pour fermer le theatre de la maturitẽ des Poi -

res ; les Bugi en Mars & Ayril font un tres·grand plaifir avec leur chair tendre plei-
ne de beaucoup deau , quoy qu ' un peu aigrelette ; les Saint - Lezin avec leur chait
un peu ferme accompaguse d ' un petit patfum , font encore quelque figure ,
mais il eſt bien difficile d en conſetver juſques - Ià , la moindre atteintè de froid , Ies
noitcit entierement , & les rend auffi hydeuſes à voir , que deſagreables à
mänger .

Reſte à dire pour les Poires à cuire , qu ' en tout temps elles ſont bonnes à templit
leur deſtinée , & particulierement quand elſes commencent à jaunir avec cette
prẽvoyance de rebuter celles , qui ſont attaquẽes de pourriture , de peur qu ' elles ne
donnent un mauvais goùt à celles , qui etoient faines ; ainſi les Franc - ral , Petit
certeau , les Carmelites ou Mazuer , & ſut tout les Double- fleur , qu ' on doit re -
garder comme les principales parmy celles , qui ne ſont bonnes quèe cuites , ſont
preſque tonjours prètes à bien faire ; les Poitẽs de Livre & d ' Amour , les Ango-
ber , les Catillac , les Fontarabie , &c . peuvent bien acquerir quelque bonté par
Laſſaiſonnement du ſucre , & la chaleur du feu , mais ce n' eſt jamais, ſans
qu' il y reſte un peu d' acreté , dont les goũts delieats ne Sacαοοj ] ( ] odent
gueres .

La compote fait des merveilles pour les Calvilles d ' Automne , & les Reinettes ,
mais elle ii eſt pas ſi heureuſe pour ſes Capendu , & Fenbuillet , la douceur de celles -
cy eſt cauſe de ce defaut , &un petit goũt relevẽ , qui eſt aux autres , fait leur prin -
cipal merite au ſortir du poëlon .

0

GUEH ARAEEHKTRNE &

Des maladies des Asbrès fruitienc .

L paroit que ceſt une loy univerſellement etablie à Lgard de tout etre vivant &.
Lanimèé , que chacun eſt ſujet à quelques accidens , qui lempèchentde joſür d ' une
lantẽ perpetuelle & tolijours egalement vigoureuſe ; de là vient que ce neſt pas

ſeulement parmy les hommes , & parmy les autres animaux , quꝰon voit aſſeꝛ ſou -
vent deè differentes maladies : la condition des Vegetaux , & particulierement cel -
le des Arbres fruitiers les aſſujettit auſſi à de certaines infirmites , qui les deſolent ,
& quꝰon pourroit bien baptiſer du nom de maladies , des feuilles jaunes hors

—5Ol ,
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